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 1. LES FRÈRES AU TEMPS DE MONTFORT 
  

 "... je mets entre les mains de Monseigneur l’évêque de La Rochelle et de M. Mulot mes 
 petits meubles et livres de mission afin qu’ils conservent pour l’usage de mes quatre 
 Frères unis avec moi dans l’obéissance et la pauvreté; savoir Frère Nicolas de Poitiers, 
 Philippe de Nantes, Frère Louis de La Rochelle et Frère Gabriel qui est avec moi....”1 

 Ces quelques lignes du testament de l’Abbé de Montfort, dictées la veille de sa mort 
 survenue le 28 avril 1716, alors qu’il prêchait une retraite paroissiale à Saint-Laurent-sur-
 Sèvres, le confirment: l’équipe missionnaire du saint comprenait des Frères. Plus loin, 
 dans ce testament, en parlant d’une maison à Vouvant: "On y entretiendra les Frères de 
 la communauté du Saint-Esprit pour faire l’école charitable." Les Frères qui 
 accompagnent Montfort s’attachent graduellement à lui au cours des missions 
 paroissiales. 

 Dès le début de son ministère, Montfort désirait s’adjoindre une petite communauté; 
 il priait ainsi:  "Je vous demande (Seigneur) des hommes selon votre coeur... Je vous 
 demande des hommes qui, sans empêchement, volent de tous côtés selon le souffle du 
 Saint-Esprit et à souffrir avec vous et pour vous."  Au fil de ses missions itinérantes, dès 
 1707,  on retrouve Frère Jean, Frère Pierre, Frère Nicolas et Frère Philippe; après 1711, 
 on y voit les Frères Jacques, Louis et Gabriel. Évidemment, il ne faut pas accorder à ce 
 titre de “frère” la connotation canonique d’aujourd’hui. Mais ces Frères laïques ne 
 seront pas que des auxiliaires de la mission; ils seront en tout, associés à la vie 
 commune et participeront de plein droit à la vie et à la vocation montfortaine. Un 
 exemple nous est offert lors d’un séjour, à l’automne 1707, à l’Ermitage Saint-Lazare, 
 près du village de Montfort-la-Cane; saint Montfort, les Frères Mathurin et Gabriel, 
 ensemble, ils prient, font pénitence, restaurent  la chapelle du lieu et prêchent au gens 
 du lieu.  

 Il est important de mentionner que certains Frères n’avaient pas prononcé les vœux 
 renouvelables annuellement de pauvreté et d’obéissance. Le plus connu est sans 
 doute le frère Mathurin Rangeard, fidèle collaborateur de saint Louis-Marie depuis 
 1705. 

 La clôture de la retraite paroissiale comportait souvent une procession à grand 
 déploiement et même l’érection d’une croix de chemin ou un calvaire; des Frères 
 assuraient l’animation par la prière et le chant; ils coordonnaient le déroulement de la 
 marche et en assuraient l’organisation. Souvent, Montfort demandait aux paroisses 
 voisines de s’ajouter, on y regroupait alors plus de mille personnes et la procession 
 s’étirait sur plus d’un kilomètre.  Aussi, pour assurer la pérennité des fruits de la 

 
1 Leurs premiers vœux ont été prononcés le jour de la Pentecôte 1715. 
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 retraite, Montfort restaurait l’école de la paroisse où on enseignait la lecture, l’écriture 
 et le catéchisme. Souvent, un Frère ou deux étaient désignés pour une prise en charge. 
 C’est ce qui a été remarqué, en particulier, à La Rochelle et en maints autres endroits.  

 À sa mort, Montfort a laissé une petite communauté fragile, sans “chef” désigné. Il 
 faudra attendre une centaine d’années pour qu’un saint prêtre, l’abbé Gabriel 
 Deshayes, un homme dynamique et enthousiaste redonne un souffle nouveau au petit 
 troupeau, en regroupant, en particulier, les Frères qui faisaient la classe. C’est sans 
 doute en son honneur que ceux-ci, aujourd’hui, portent le nom de “Frères de Saint-
 Gabriel". 

       Document préparé par :  

        

       Raymond Leroux, f.s.g. 

 

 2. LES FRÈRES DE SAINT-GABRIEL AUJOURD’HUI  

 2.1 Présentation générale :  
  Communauté internationale, les Frères de Saint-Gabriel comptaient, au 31  
  décembre 2021, 1 159 membres incluant les 49 novices qui se préparent à  
  s’engager dans la congrégation. Comme vous le verrez, les Frères sont présents 
  dans trente-huit pays à travers le monde. Pour avoir un portrait global de la  
  Congrégation, quoi de plus intéressant que de se référer à un tableau statistique 
  préparé chaque année par le Secrétariat général de la Maison généralice à  
  Rome.      
 
  Dans la communauté, il y a 16 Provinces. Pour mieux comprendre le sens de  
  Province, je réfère aux Constitutions et Statuts généraux des Frères de Saint- 
  Gabriel :  "Les maisons de l’Institut sont regroupées en Provinces. Dans leur  
  Province, les Frères réalisent leurs aspirations apostoliques et leur mission, en  
  liaison avec les Églises locales, selon l’esprit de l’Institut. Chaque Province est  
  animée et administrée par un Supérieur provincial, assisté d’un Conseil et d’un  
  Économe … » (nos 129-130). Le nom de la Province peut être le nom du pays ou 
  d’une ville où est située la Maison provinciale. Une Province peut se développer 
  en envoyant des Frères dans d’autres pays et s’accroître avec la venue de  
  candidats originaires de ces pays. Exemple : la province du Sénégal qui   
  comprend le Burkina Faso, la République de Guinée et la Côte d’Ivoire. Une  
  Province peut aussi être formée par un regroupement de Provinces.  
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  Je vous invite donc à parcourir le tableau statistique mis à jour 31 décembre 2021.    
 

Administration centrale à Rome (+ Ile Maurice) : 6 

Provinces 
Canada 29 Espagne 24 
France 
(+ Belgique-Brésil-Italie-Madagascar) 

160 Thaïlande 77 

Provinces de l’Inde 
Bengaluru 
(+ Malaysia – Philippines - Singapore) 

82 Pune 79 

Delhi 
(+ Papua - Nouvelle-Guinée) 

78 Ranchi 82 

North East India 44 Trichy 
(+ Sri Lanka) 

91 

Hyderabad 89 Yercaud 
(+ Fiji – Tonga) 

76 

Provinces d’Afrique 
Brazzaville 
(+ Cameroun - Centrafrique) 

35 Kinshasa  
(+ Gabon) 

56 

East Africa 
(+ Tanzanie – Burundi – Kenya – 
Rwanda - Malawi) 

90 Sénégal 
(+ Burkina Faso – République de Guinée – 
Côte d’Ivoire) 

61 

 TOTAL : 1 159 
    
  2.2 Vivre uni à Dieu : 
  Avec les chrétiens et les chrétiennes du monde entier, les religieux sont appelés 
  à vivre avec Dieu les réalités de l’existence et à laisser passer la lumière du Christ 
  et de l’Évangile dans leur propre vie et dans ce qu’ils font. L’article 65 de la Règle 
  de Vie des Frères de Saint-Gabriel interpelle ses membres à vivre une vie d’union 
  intime et constante avec Dieu.  
  
  « Le Seigneur est présent au plus intime de toi-même; ainsi ton travail et ton repos, 
  ta vie tout entière sont des sacrifices agréables à Dieu.     
                 
  Il vient à toi de tous côtés : dans les personnes que tu rencontres et les   événements 
  qui surgissent. À chaque pas, tu marches en sa présence. 
 
  Tu ne peux vivre sans écouter ton Seigneur sans lui parler. Ne t’enlise pas dans la 
  tentation du visible et du quotidien. 
 
  Il se réserve une part de ton temps pour lui seul : tiens-toi devant lui avec ton cœur 
  et ton intelligence ». 
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  Les Frères se tiennent en présence de Dieu pour servir l’Église et le monde dans 
  une prière d’adoration, de louange et d’intercession. Près de deux heures sont 
  consacrées à la prière chaque jour : la messe, la méditation, la prière du matin 
  (Laudes) et du soir (Vêpres), le chapelet. Avant le repos de la nuit, chacun des 
  Frères est invité à faire la prière de Complies.  
 
 2.3 Vivre la fraternité :   
  La vie en communauté est d’une importance majeure pour les religieux et les  
  religieuses. C’est un soutien indispensable pour chacun des membres, un  
  puissant témoignage d’amour évangélique et une source de joie au cœur même 
  des défis du vivre ensemble. L’article 47 de notre Règle de Vie exprime   
  avantageusement les exigences et les bienfaits du vivre en communauté  
  fraternelle :  
 
  « L’unité de la communauté naît, dure et s’épanouit si chacun sait donner et  
  recevoir. L’accueil de chaque frère avec ses richesses et ses limites, l’estime et  
  la confiance réciproque, la répartition équilibrée des tâches communes, le partage 
  et l’entraide, édifient le foyer où vous aimez vous retrouver pour vous restaurer, 
  vous détendre, entretenir vos forces spirituelles et votre dynamisme 
apostolique. » 
 
  Une communauté authentique ne vit pas repliée sur elle-même mais s’ouvre au 
  monde. Depuis toujours, les Frères ont travaillé en lien avec les laïcs dans les  
  écoles, les œuvres caritatives, les associations … À ce propos, au chapitre  
  général d’avril 2018, il a été affirmé avec force cette conviction : « Nous sommes 
  convaincus qu’il nous faut travailler en Église, en famille montfortaine, en étroite 
  collaboration avec nos associés, avec nos collaborateurs et collaboratrices, avec  
  tous ceux et celles qui s’inspirent de la spiritualité montfortaine, ainsi qu’avec  
  toute personne de bonne volonté. » 
 
  C’est avec enthousiasme que nous continuerons à maintenir, à développer la  
  collaboration, la solidarité et le vécu fraternel avec notre entourage et dans le 
  monde. 
 
 2.4 Vivre la mission : 
 
  2.4.1 Mission éducative : 
   Depuis les débuts de la communauté, les Frères de Saint-Gabriel sont  
   engagés dans la mission d’évangélisation dans le champ de l’éducation  
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   spécialement dans les milieux scolaires à tous les niveaux. Ils ont une  
   constante préoccupation  pour les pauvres et ils s’ingénient à trouver des 
   moyens pour leur venir en aide. 
 
   Il est important de noter que l’éducation dépasse largement le domaine 
   de l’école. En effet, en plus de l’enseignement général, technique et  
   professionnel, ils travaillent dans des « Boys’Town », dans des institutions 
   pour les personnes sourdes et les personnes aveugles; dans des Services 
   de promotion sociale, dans des projets d’alphabétisation, dans   
   l’animation pastorale, dans des Centres de plein air et dans les services  
   internes de la Congrégation qui soutiennent la  mission éducative : les  
   administrations générales et provinciales, la  formation des candidats, le 
   service de l’autorité dans les communautés locales, les travaux manuels, 
   …  
 
   La mission éducative concerne tous les Frères même ceux qui sont âgés 
   ou malades. En septembre 2003, s’inspirant de notre Règle de Vie, le   
   Supérieur général dit dans une lettre à tous les Frères : « Vient un temps 
   où l’âge et/ou la maladie ne permettent plus l’activité directe dans le champ 
   de la mission. Les Frères n’en continuent pas moins de participer au salut du 
   monde réalisé en Jésus Christ. L’intérêt qu’ils portent à l’action des  
   missionnaires, leur prière personnelle et communautaire, l’offrande de leurs 
   souffrances et de leur vie, ont valeur rédemptrice et sont un soutien  
   indispensable pour ceux qui, chaque jour, luttent sur le terrain, ». Ainsi  
   chaque Frère est heureusement habité et concerné par la mission  
   éducative tout au long de sa vie.  
 
  2.4.2 Objectifs de la mission éducative :  
   Partout où les Frères sont impliqués avec leurs collaborateurs et leurs  
   collaboratrices, l’objectif global de la mission est la formation intégrale de 
   la personne. Acquérir la connaissance et la compétence pour avoir un  
   travail et gagner sa vie est une réalité incontournable mais il y a plus que 
   cela. L’éducation vise le développement de toutes les dimensions de  
   l’être pour permettre à la personne de s’engager de façon responsable au 
   service de la société et de l’Église pour les chrétiens.  
 
   Bien conscients des nouveautés et de la globalité de notre monde, les  
   Frères de Saint-Gabriel, dans les Actes du chapitre général d’avril 2018, ont 
   consacré toute une section à la Mission éducative. Ils ont retenu bon  
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   nombre de points pour les intégrer dans la formation intégrale des  
   personnes. 
    Voici des extraits de ce texte : 
 
   «  Nous aiderons les jeunes à devenir des leaders généreux et socialement 
   conscients, ayant le souci d’une approche globale, capables de se   
   questionner, d’agir, et de contribuer à leur propre bien-être et à celui de la 
   société. » 
 
   « L’éducation gabriéliste montfortaine s’engagera de façon prophétique à 
   inclure les marginalisés, à dénoncer les éléments déshumanisants des  
   cultures dominantes, à lutter contre la discrimination et à offrir des modèles 
   alternatifs. » 
 
   « Nous analyserons les forces, les faiblesses, les opportunités et les défis   
   dans l’utilisation actuelle des technologies, de l’information et de la  
   communication et les médias sociaux, et nous formulerons des politiques 
   et des programmes appropriés. » 

 
   « Avec l’ensemble de l’Église et des autres parties prenantes dans notre  
   mission éducative, nous nous engagerons à promouvoir les objectifs  
   mondiaux du développement durable. »  
 
     Document préparé par :  

        

       Yves Ladouceur, f.s.g. 

 

 
 


